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Le débat sur le ‘Roman de la Rose’, traduit en français moderne par Virginie GREENE, Paris,
Honoré Champion, 2006 («Traductions des classiques du Moyen Âge», 76), pp. 348.
1 Il s’agit de la traduction en français moderne des pièces relatives au débat sur le Roman
de la Rose à partir de l’édition fournie par Eric Hicks en 1977. Cet éminent médiéviste
avait voulu réunir plusieurs documents (des lettres, essentiellement) témoignant de la
première querelle littéraire française: entre 1401 et 1405 Jean de Montreuil,  Gontier
Col, Pierre Col, Jean Gerson et Christine de Pizan s’expriment à propos de la qualité
morale et littéraire du Roman de la Rose.
2 La  présente  édition  n’est  pas  uniquement  destinée  à  des  spécialistes  de  littérature
médiévale. Elle vise un public plus vaste et pour cette raison Virginie Greene, tout en se
basant  sur  l’apparat  de  notes  de  Hicks,  le  simplifie.  Elle  ajoute  en  revanche  des
informations d’ordre général, développe les citations (en accompagnant celles en latin
d’une traduction française) et met à jour la bibliographie.
3 Dans son introduction elle retrace l’histoire du débat et précise la position de chacun
des participants à la querelle. Christine de Pizan et Jean Gerson condamnent l’obscénité
et la misogynie de certains passages du Roman alors que Jean de Montreuil et les frères
Col défendent Jean de Meung.
4 Elle rappelle aussi  que ce débat n’a cessé d’intéresser la critique et qu’il  est encore
ouvert de nos jours. Si à la fin du XIXe siècle et jusqu’avant la deuxième guerre mondiale
des savants comme Gaston Paris, Gustave Lanson et Alfred Coville voyaient dans les
frères Col et Jean de Montreuil des humanistes, précurseurs de la Renaissance, et dans
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Gerson  une  personnalité  trop  soucieuse  de  défendre  la  bonne  doctrine  chrétienne,
aujourd’hui Christine et Gerson ne peuvent plus être considérés des poètes mineurs et
«la question des femmes, de leur rôle et de leur place dans la société est revenue au
centre du débat sur le débat» (pp. 22-23).
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